
« Amour et Vérité se rencontrent, 
Justice et Paix s’embrassent. » 

 Psaume 84, 11 

*   *   *


	 A l’heure où Emmanuel Macron prétend faire les honneurs au Pape François, nous autres, 
chrétiens et engagés dans la vie de la cité, nous rassemblons pour la Justice, la Paix et la 
Fraternité.


	 Alors que Marseille accueille le Pape François, nous tenons à rappeler que la Parole de 
Dieu est claire. Elle invite les chrétiens à se placer résolument aux côtés des exploités, des 
étrangers et des exclus :


« Pratiquez le droit et la justice, délivrez l'exploité de mains de l'oppresseur, ne maltraitez pas 
l'immigré, l'orphelin et la veuve, ne leur faites pas violence ; et ne versez pas en ce lieu le sang de 
l’innocent. » 


Jérémie, 22, 3 

« N’est-ce pas plutôt ceci, le jeûne que je préfère : défaire les chaînes injustes, délier les liens du 
joug, renvoyer libres les opprimés et briser tous les jougs ? N’est-ce pas partager ton pain avec les 

affamés, héberger chez toi les pauvres sans abri, si tu vois un homme nu, le vêtir, ne pas te 
dérober devant celui qui est ta propre chair ? » 


Isaïe, 58, 1-9 

« Tu n’exploiteras pas l’immigré, tu ne l’opprimeras pas, car vous étiez vous-mêmes des immigrés 
au pays d’Egypte. »


Exode, 22, 20 

	 Aujourd’hui en France, des milliers de personnes se rassemblent pour que cessent les 
violences et meurtres policiers, pour que s’arrête enfin l’acharnement systématique contre les 
musulmans et pour que s’ouvrent enfin les portes de notre pays aux malheureux qui meurent à 
nos frontières. Nous nous tenons à leur côté.


« Heureux ceux qui ont faim et  soif de la Justice, car ils seront rassasiés. »

Evangile selon St Matthieu, 5, 6 

	  Chrétiens de Marseille et engagés dans la vie de la cité, nous croyons que notre 
place et aux côtés de ceux qui souffrent et de ceux qui se battent pour la Justice. 

« Déployant la force de son bras, il disperse les superbes, 
Il renverse les puissants de leurs trônes, il élève les humbles. 

Il comble de biens les affamés, renvoie les riches les mains vides. » 
Evangile selon St Luc, 1, 52 

	 

	 



